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les six ans avant le blé. « C’est 
principalement en céréales que 
le désherbage se révèle un peu 
plus délicat. Antoine Rivière 
réalise un traitement au stade 
2-3 feuilles du blé, puis un autre 
en sortie d’hiver, mais sous-dose 
moins que d’autres agriculteurs 
en système de semis classique », 
souligne Valéry  Charpentier, 
conseiller à la chambre d’agri-
culture de l’Eure.
Pour ses autres cultures, il pro-
cède avec la même précision de 
semis et de conduite. Un jeu 
de courroies permet à Antoine 
 Rivière d’adapter son semoir 
pour tous types de graines. 
L’agriculteur sème ses parcel-
les de lin à 1 700 grains/m², 
au lieu des 2 200 grains/m² 
couramment rencontrés dans la 
région. Il obtient 96 % de taux 
de germination, et produit en 
moyenne 8-10 q/ha de semences 
par écapsulage et 6,5 tonnes de 
paille écapsulée.

Des sols sans carence
En pois, il pratique une densité 
de semis de 55 grains/m² et ob-
tient une grande régularité de 
levée, sans poquet, et un ren-
dement moyen de 60 q/ha, soit 
10 % de plus que la moyenne du 
département.
Excepté sur des terres caillou-
teuses, « le semis de précision 
est possible dans tout type de 
sol, mais à condition qu’il ne pré-
sente aucune carence et que son 
potentiel soit bien maîtrisé », 
estime Antoine Rivière. Pour 
cela, il effectue des analyses de 

sols tous les cinq ans et veille à 
adapter ses amendements.
En outre, pour tendre vers une 
connaissance pointue de ses ter-
res, il compile une cartographie 
des rendements de blé et colza de-
puis 2002. Pour chaque parcelle, 
le logiciel de sa moissonneuse-
batteuse effectue un zonage des 
rendements. Ainsi, il détecte les 
facteurs limitants liés aux sols, 
et peut transférer les données sur 
l’ordinateur du semoir à engrais 
pour adapter les apports d’azote. 
Cette cartographie lui a aussi per-
mis de corriger l’application des 
phytosanitaires pour supprimer 
les doubles doses reçues dans les 
pointes des parcelles ou sur la 
jonction de deux passages. Enfi n, 
Antoine Rivière utilise le service 
Farmstar pour mesurer la bio-
masse des blés et colza, et ajuster 
l’azote aux besoins.

ALICE GALTIER

Blé tendre : 4 114 euros d’économie de semence sur 140 ha
Semoir de précision Semoir classique

Semence traitée multiplication traitée multiplication

Surface (ha) 130 10,3 130 10,3

Densité (gr/m²) 120 130 200 220

Quantité de semences (kg/ha) 54 68 90 114

Charges de semences (euros/ha) 41,3 76 68,85 128

Total des charges 5 370 784 8 950 1 318
Sources : Antoine Rivière

SAU : 174 ha en cultures 
de vente et multiplication : 
85 ha blé (85 ha), 31 ha de 
colza (31 ha), lin (21 ha), 
pois, betterave, chanvre.
Situation : à Gisay-la-Coudre, 
dans le Pays d’Ouche (Eure).
Sols : limons légers battants.

Le semis de précision en basse densité induit un fort tallage 
du blé avec 4 à 5 talles primaires en plus du maître brin.

L’exploitation
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